
RÉFLEXIONS SUR L'’HISTOIRE DES BANQUES T7

banque Welser, représentée au Vénézuéla par les Ehinger,

l’exploitation du mystérieux Eldorado ().
Augsbourg, Nuremberg, Anvers (2), Gênes (à qui sa situa-

ton centrale vaut de revivre d’une vie nouvelle, seule entre les

banques italiennes, comme régulatrice financière de l’em-

pire espagnol), ces villes ont pour rivale une ville française.

Lyon. Malgré de nombreuses publications, d’inégale valeur (*),

nous croyons pouvoir promettre encore d’heureuses décou-

vertes à ceux qui dépouilleront systématiquement les archives

lyonnaises. La banque lyonnaise, ce n’est pas telle ou telle

maison, c’est le rendez-vous des filiales des banques ita-

liennes, florentines ou autres, qui, depuis la fin du xv° siècle

y ont été attirées par les foires el qui ont fait de cette place.

grâce à l’organisation des paiements et de la compensation.

un prodigieux réservoir de capitaux, et l’arbitre des changes.

En ce microcosme italien, en cette « Toscane française » se

transposent sur le terrain financier les révolutions de la pé-

ninsule : banques médicéennes contre anti-médicéennes, ro-

maines, siennoises, lombardes. C’est elles qui ont financé les

guerres d’Ttalie. « Et, ce jour, écrit Commynes, furent emn-

pruntez cinquante mil ducaiz d'ung marchant de Millan. »

Plus tard, souvent représentées à Lyon par des fuorusciti, qui

rêvaient de mettre la force française au service de leurs pas-

sions, elles ont agi sur la politique de François I” et de

Henri IT, poussé Catherine à se venger du duc de Florence,

prolongé l'aventure ultramontaine (*).

A Lyon, ces Italiens, dont beaucoup deviendront, « regni-

roles ». se rencontrent avec les agents des banques alle-

(1) L’extension des relations et correspondances de ces banques, leurs

opérations d'arbitrage, expliquent le rôle joué par ces maisons dans la
circulation des nouvelles, et bientôt dans la diffusion de celles-ci sous

forme d’Avvisi ou Zeytungen, précurseurs de la presse. Voir VAN HoOUTTE,

Un journal manuscrit intéressant, 1557-1678. Bruxelles, 1926, et V. vox
KranwieL, The Fugger news letters, 1568-1605. New-York, 1924 et 1926.

(2) Gonss, Les colonies marchandes méridionales à Anvers. Touvain,

1925.
(3) Mancet Vrone, La Banque à Lyon du xvi? au xvm® siècles Tvcm,

1903 ; Bonzon, La Banque à Lyon aux xvi®, xvniê et xvinié siècles dans Revue

d'histoire de Lyon, 1902 et 1903; Yven, De Gadagntis. Lyon, 1902;
Roucre, La nation florentine à Lyon dans Revue d’hist. de Lyon, 1913:
E. VraL, Jean Cléberger. Lyon, 1914, et dans Revue d'hisi. de Lyon. 1913
et 1913. Je renverrai à mes Débuts du capitalisme.

(#) Voir notamment L. RomiEn, Les origines politiques des guerres de
reliaion. et Gaston 7rrirn. La réninion de Metz à la France.


